NUMERO XIL 


NOUVELLES POLITIQUES, 


A Publiées à LE YD E, 


le 11. Février 1803. 


a 
gîe CONSTANTINOPLE „le 27. Décembre , 1802. 
pe) ARRIVÉr de quelques Traus- 
Ports Apglois à Alexandrie , & 
la miffion à Conftantinople d'un 
Adjudant du Général Start, 
‚ sONt eroire ict à Pévacuation 
À __ Prochaine de P'Fgvpte par ce 
Baum, denn Ce qui ett importaut 
WErir aux vir 2 Porte vient en cffer d ou- 
CS Bararos DEL eaux Lifpagnols, Napolitains 
Ber Nops ACCES aux Ports Rufes de la 
d D Par le Détroit des Dardenelles, 
ry De RarisBonn j 
bte Baron d Es le 29. Janvier » 1803. 
MDerial B e llügel, Plénipotentiaire lm- 
Eipas B E 2 Deputatiun de PEimpire, na 
on AE d'adopter le voeu mis te o5.de 
PEC Mois Par cet À ie SA 
lotation He 1 te Aflemblée, pour que ta 
| vmplerrëe prectteur- Archichancelier. fuit 
Ce cu moyen denn & de préféren- 
Bes du RJ „Ae la confervetion des Péa- 
heel à Den En Conféquenee Mr. de Hi- 
Ates meg; Champ infilté près des Miní- 
Fformes, peAeurs fur des ouvertures y con- 
# ACmarche ha vient d'informer de cette 
rik Séance das: Cmblée de la Députation, A 
Nona repris geourd hui. Enattendant Peffer, 
f deux demand Cette Séance la discuflion des 
teurs, en kn Notes des Minittres Média- 
bar les Pe Articulier celle de ja feconde 
É aen de PEleêteur de Frèves, 
: & ODE. „Véques de Liège & de Bafle , 
“sive gans) Ferfonnes Eccléfiafliques de la 
Be du RA, Mr. de Schraut, 


* Subdéteen« 
Srer defin de Bohème, a propofé d'affi- 





iti nt fur Ô 
" Éeurs, B le Collège des Ele- 
" trices nt Vidée des Puiffances Média- 


Ile Florins deftings à Ie 
‘Sent tourefot Eieéteur de Frères, en lais- 
:rmer Es 18 au dit Coliège même de con- 
ie Poten mefures il a propofé Encore 
- ion dn Prins 20. à 30. mille Florins la Pen- 
“de fe-plaindes „evcque de Liège, qui vient 
-Modicite dn pes un Mémoire expres: de Ia 
La premie Ort, qu'on vouloit lui faire, 
ta cre adopred Poûrion de Mr. de Schraur 
Mais eeuw á Par les autres Subdelégugs ; 
conde rs, fe font pes rCunis À Ja fe. 
ston dons Reen »Croyaat ne. point pou- 
Que de jor les plginces du Prince. Fvé. 
» fiute de Ponds nEceilnires 


» IES loo, mille 
A fufteirtion de ne 


Liège 


pour les réparer. Cependanc on n’en a pas 


moins voulu ouvrir encore unè meilleure 
perfpettive au Priace-Evêque de Liège, 
comme à celui de Bafle, ca leur permettant 
de continuer à jouïr de leur Penlion -entiè- 
re, après qu'ils euront obtenu de nouveaux 
Sièges Episcopsux, donut le projer étoit de 
porter les revenus en decompte. Â la fuíe 
te de ces délibérations la Dépuration â 
pris le Conclufumn fuivant. 


…… Relativement à S. A. l'Eleâeur de 7r3- 
ves, on juge néceffaire , que , pour la fuften- 
tatton de ce Prince, il foit pris une Réfolu- 
tion exprefle dans le Collège des Ele&curs; 
& à cer efletr on doit s'aûurer des dispofi- 
tions des nouveaux Electeurs àcréer, enleuf 
demandant une explication par écrit. *’ 

‚, Quant aux Princes-Evèques de Liège & 
de Bafle, on trouve conforme à la juftice, 
que, ces Princes-Evéyucs devant avoir la 
Hberté d'accepter ou non de nouveaux Evé- 
chés , Tes revenus de cos Evéêchés ne eur 
foient point portés en compte fur leurs Pen- 
fions fxces au minimuin, & qu'il ne foitrien. 
déduit de ces dernières à cette occafion. ” 


EXTRAIT des Nouvelles de Paris. 
jusqu'au 16. Pluviôfe (5. Fivrier.) 

‚, Les Colonies occupent de nouveau 
toute Vattention du Publie, comme elles 
ne ceffent d'être Pun des principaux objets 
des foins du Gouvernement. Lies Nouvel- 
les officielles, publiées avant-hier fur Sf, 
Damtngue & la Guadeloupe , ont produit à 
Paris une fenfation agréable. L'on croft 
même pouvoir y attribuer Ja hauffe des 
Fonds publics, À la Bourfe de ce joür-là, 
jusqu'à 59, Fr. 40. Centimes, Mais, fil èn 
cit tel a été le fondement de cette zou- 
velle hauffe, il n'a pas été folide, puisque 
hier la Dette confolidée eft retombée'à fog 
teux précédent de 58. Fr, 80. Centimes. 
Peut-être un peu de réfiexion n'a fait voir 
encore dans les premiers fuccês du Génd- 
ral Rechambegur qu'un commeheement d'une 
fortune meilleure, ammeué par un Renfort 
très - núeeffaire de Troupes (raîches, & în- 


diquent lui-même la pofition trop. desavan- 
tegeufe & critique, dans laquelle les cho- 


fes s’éroient wouvées, Depuis ou a recu 
aufli, {ur cet Etat antérieur des Afnires à 
St, Douiingure , des détails nouverux &-rée 


gens, au moyen d'une Lettre du Port -au- 
Prince du 9. Frimaire ou 30. Novembre, 
publiée à Bordeaux, Cette Lettre a été 
apportée en ce Port par le Navire ///eu- 
reux-Ménage, arrivé du Cap-Frangois en 
44. jours, & ayant à bord ur Aide-de- 
Camp du Capitaine- Général, Nous ferons 
précéder linfertion des Avis officiels fus- 
mentionnés par celle du contenu e{fentiel 
de la dite Lettre, d'après lordre du tems 
& des événemens, ” 


Du PorT-AU-PRINCE, le g. Fri- 
maire (30. Novembre. ) 

‚ Le 27. Brumaire (18. Novembre,) à la 
petite pointe du jour, nous avons eu une af- 
faire très-féricufe au Môle. Les Brigands 
ont attagut fur tous les points à-la-fois; ils 
ont force un petit Pofle qui s’eft replie, & 
font entrées en Ville avec de la Cavalerie; 
muis le Combat n'a pas étl loug , trois guarts 
d'heure ayant fufi pour les mettre en déroute, 
Cent foivante- Duit en ont étE tuds; beaucoup 
de bleffés, qu'on a trouvds le lendemain dans 
des Halliers, ânt été mis à mort; Vobfcuritdé 
uvoit occaftonndé un pen deconfufton , fans quoi 
on en auroit eouchd un Plus grand nombre 
fer le carreau. Ces feëlérats s°étoient glifés 
la nuit dans les Malliers, gui Etoient très- 
élevds; on a remeédië le lendemain à cette fau- 
tes on a balifd, nettoyd, garni de raquettes 
fur une largeur de plus d'une toife S demie, 
le long des murs qui entourent la Ville , ren- 
forcd tous les. Pofles & diflemind, fia par fix, 
dans tous les Pofles, les Nèùgres armes de la 
Ville, gui ne font plus qu'en petit nombre; de 
forte qü'eujourd’hui, sil y avoit une atta- 
gues, tout Nègre, gui feroit vu en Ville, fe- 
voit regardé comme Brigand & de fuite fufillé. 
Ces coguins- comptoient fur des intelligences 
dans la Wille, car on en a tud un ayant un 
zifon & la main ; mais on y avoit mis bon or- 
dre. L'affaire ci-deflus nous a codié fept 
1lommnes , dont un Officier, un Vicillard gui a 
peri par imprudence, & guatre bleffés. * 

… Les Brigands ont attaqud ces jours der- 
niers Léogane; mais ils ont été repouflés avec 

rande perte: Cette affaire adurd troize heu- 
ress le Fort s’éff wigoureufenient défendu. Ils 
ne fe hazarderont guère à venir ict; ilya 
wne Force imnpofunte &@ une Garde Nationale 
bien:organifte. Nousoetupons la Croix -des- 
Bouquets ; on monte aujourd'hui aur grands 
Bois. Nous avons étl éclairds „hier aufoir , par 
de feu des Cannes de Ï'llabitation Crottiers 
c'eft par fuite de ce qu'ils ont Etd bien repous- 
fés encore biër de Lgogane. *” 

„, Le Général Rochambeau, dont le nom 
Jeul efl une Epouvante pour les Brigands, e}t 
Zu Cap. On affere, qu'environ 3. mille Hom- 
mes font arrivés au dit lieus fi cela efl, il 
s’'emparera de fuite du Fort-Dauphins qui eff 
la clef de VEft, & dans une pofition inappré- 
giabie pour le Cap. * 


„tit Saint-Louis-du- Nord; guz leurs 


‚que P"Ennemia bientôt été culbuté sul 
„Les progrès du feu ont été promtemf 


‘dérable; & nous avons été affez heuren! 
“ne pas perdre ua feul Homme: On 2 £ 


Expédition, & n’a pas 


‚ Ce qui doit nous tranguillifer Ea 
moment, c'efk quê les Brigands, dali iov 
leurs attagues, font bien repoufféss d 

nombre dimninues guetes deini -mefurts dh, 
plus de fuifon; quit n'y a plus ni 5 
pardon pour eux; qu'ils n'ont plus de} 
en leur pofleflon, à Vezception de troië sf 


it 



































tions sépuifent ; que leurs Amis f 
plus, j'efpère , les moyens de leur ® 
Pafler; qu'on ne les craint pass enfiùs 
confiance renalt parmi les Mabitans 
Citoyens , compofant aujourd'hui lÖK 
des Nationales. *° 


' Les efpérances, manifeftées à BE 
récit ci-deflus, celles fondées” fee 
barquement de la 86e Demi- Brig np; 
Cap, fe font bientôt réalifges. Ol he 
Vaffurance dans l'Ordre du jour du Uy 
en chef, dont voici l'Extrait. ® 
Du Cap, le Ij. Frimaire (5. Dice 
„ss L'Expédition contre Ie Fors-D4 
aux ordres du Général de Divifion C 
s’ctt préfentée devant cette Place Ie 10fet 
maire (1. Décembre,) à deux heures, pC 
près-midi. Les Brigands ont moatf 
tout de la réfiftance ; mais les Bâcmr 
l'Etat fe font placés avec tant de pro” 
& d'intelligence , pour canonner les FC 
protéger la descente; le débarquemc?® 
opéré avec tant d'enfemble & de cé 


_ ® 


Ies points; il a été pourfuivi avec ud 
vivacité, qu’il a été contraint d'abané 

les Canons qu'il vouloit emmener, CR 
n’a eu le tems d'incendier que cinq M 


rêtés par la&ivité des Troupes; vingt 
Pièces d' Artillerie , fans compter cel, 
Fort Saint-Yufeph , font tombées Cl# 
pouvoir. La perte des Révolsés a Ct 


les Magatins remplis de diverfes Denis 

‚, Le Général de Divifion Claufel fe 
beaucoup du Général de Brigade La? 
du zêle & de lintrépidité des Officiers 
dats de la 86me Demi- Brigade. La M$ 
commandée par le Capitaine du Vaiffest, 
nibal, le Citoyen Guillemet , avant iC 4 
ordres F'Embuscade, la Guerrière, & Is 
vette la Sageffe , a parfaitement fecondé, 
peu contribuë, 


9, 


brillant réfultat. 


__ Le Général Rochambeau , aprés, 
reúfe reprife du Fort- Dauphin , Bi 
laiffé échapper cette occafion dexchs 
Vantage le courage des Troupes par 
ges & les récompenfes. Tous les U g 
de terre & de mer en général, & P] 
nommément, ont étéles objetsde feS 4 
ges: De plusiladécerné,àtiere de &°. 


Jente Nati 
Zapiine de ve? des Sabres d'honneur au 
Oyen sin aifeau Guillemer, & au Ci- 
fu Général Loan les Aide- de - Camp 
En Capitaine de Voo : la élevé au grade 
Sitoyen Prggys \ eau de od: Ciaffe le 
OM mandant Be Capitaine -de- Frógate 
he =de Baraijg otscade ; an grade de 
NN Lior Eras 5 

Ù Beli de od le Capitaine Daulion, 


ton, apitaine i Epo. 
; Un Sotdat bee le Lieutenant Bes 
ùr le Char t été nommé Sergent, 


Naufel, cue fn Bataille, par le Général 
emarquées Hiinêtions font dignes d'être 
tuerrière Nare que, jointes à Vardeur 

andes lof lOnale , eties opêrent de fi 
tafion même ES. On vient d'avoir, à Poc- 
Ringue, 8 des desaftres effuyés à St. Do- 
Dent & de 1”; douvelle preuve du devoue- 


| . . 
ture, 8 Mtrépiditg fans exemple ‚ que la 
Mx Ar 


: Eh, Gouvernement „infpirent 
die aujogransrroifes. 
E be wrd’ hui ce qui fuit, ” 

5 2 4 

Lectere govjmvelle de la mort dis Général 
Ecours, Je 17 eloin que VP Armée avoir de 
ander dans ls de la Guerre a fait de- 
'olonté, ‘Prò he Corps des Fonmes de bonne 
Beilles Troy 5 de foixante - mille Homincs de 
Ponful Des fe font inferies, Le Premier- 


re de He ome an Miniflre de la Guer- 


moirner” AE 

de 7 gner fa farisfias 

le ai „ . 
Wes ief annoncer, es Zon à ces braves; 
… Venant de do quinze mille Hoim- 


8 Ctoienz 
5 de leup Fail Our Je moment , néceflaires; 
pd vive farispias SOnnoitre, qu'il a vu avec 
P des dang ze dion cet amour de la gloire 
Foite, & rui en manifefte énergie Frau- 
eritd diu Gran Dn g4rant de la Pios- 
e L 8 5 5 
tr ONDREs » de 28, Fanvier,. 
es que l'Anniverfaire de la 
) bré Ie Sine, tombant au 19. Mai N 
tig ne ki Janvier. Cette Solem- 
ut, pi € jour-là avec un éclar, 
SS années p‚c US grand encore que celul 
Wouter à Précédentes. On ne peut rien 
EXe, qu’y es Plendeur » À Pélégance, au 
“1pale Noblegs 7? non -feulement la prin- 
lans 1 Capicgy,’ Mais encore tout ce qui 
UW de Tes fai le, aux richeffes joint le dé. 
ter dans pre Priller. It feroic inâni den. 


e Ous atie: : fen 

st de ] Se détails; qui, faifant ob 

pirat Verfation du jour, excitent 
Piau £S uns, les réflexions Philan- 


ei ne, des autres, 
bn ent, que la Cour fe é- 
« Fetourme nd tures du foir, lorsque L 
Cine: doen t Pour diner au Palais de 1a 

SOU il n'y eur Point de Bi 


Le Moniteur pu-: 


» de nouveaux fecours” 


Nous « 


éteintes de part & d'autre. 
: ne £ le 1 <n 


à St. Faimes comme les années précédentes 3 
& que la Reine invita feulement une Com- 
pagnie choifie pour la partie de Jeu Àà fon 
Palais. Ce qui eft plus digne de remar- 
que, peut-être, fous te point de vuë de 
étiquette ou même de la Politique, c'eft 
qu’à cette journée pompeufe & folemnelle 
Madame Andréoffi parut à la Cour pour la 
première fois. L'Ambafladeur de France, 
fon Epoux, donna le lendemain fon pre- 
mier Diner oficiel,. depuis fon arrivée en 
dAngleterre, La plùpart des Miniftres du 
Cabinet & Etrangers.y avoient été invités5 
un três- grand nombre y affiltèrent. 

A la vuë de Fêtes aufii brittantes que 
celle du 18. Janvier, dont le luftre contra- 
ft: Ctrangement avec la mifêre, à laquel- 
le un grand nombre d'Habitans de Londres 
même font expofés , au‘ mitieu des rigueurs 
de Pilyver, il eft confolant de penfer , que 
ce luxe fert à nourrir ceux, dont la main- 


‚ d'oeuvre fait la fubfiftance : Mais, pour 


que ce bienfaic en foit vraiment un pour 
tes moindres claffes du. Peuple „ il faut, 


que le luxe foit accompagné de la régulia- 


rité dans le payement des Dettes, qu'il fait 
contraëter, Celles de la Cour ne font pas 
fort arriérées : Mais il n'en eft pas de mè- 


„me de cellps du Prince de Galles: On fgait 


ce qui s'eft pallé à cet égard depuis quel- 


ques années; & Von fe rappelle , comment 


Piléritier dela Couronne, pour. fe mettre 
de niveau avec fes Créanciers, a réclamé, 
à la dernière Seflion du Parlement , fes 
droits aux Revenus du Duché de Corzou- 
gilles: On fe rappelle Pénergie, avec la- 
quelle le célèbre Avocat Erskine, préfen- 
tement Chancetier du Prince, foutint & ex- 
pofa fes réclamations. Cette affaire, à ce 
que l'on apprend, eft heureufement arran- 
gée par les foins du Premier - Miuiftre /d- 
dington; & Varrangement fera bientôt remis 
devant le Parlement. La propofition , qu'on 
dit devoir lui être faite, c'eft de prendre 
au compte de la Nation la partie non en- 
core acquittée des Dettes de S. A. Roya- 
le, telles qu'elles ont été arrêtées par les 
Commiffaires , établis en 1795. en vertu 
d'un Ate du Parlement. Cette partie, 
pour laquelle les Créanciers Ont la fùreté 
d'une dédution de 65. mille L, St. par an, 


À faire des Revenus du Prince, monte à 


la Somme de 240. mille L, Sterling; & alors 
'S. A. R; jouïroict en totalité, & fans dé- 
du&tion , de fon Revenu de res, mille Li- 
vres par an au moyen de quoi toutes ré- 
clamztions ê& toutes prétentions feroient 


1 


SAMUEL STORY; Cuutre- Admiral ae Service Batave, ef? averti, gien gert? 
fecand Mandement Criminel, en conféqueisee de: preinier Défaut , obtenu du Haut - Tr" 
Alilitaire de cette République par! dvucat-biscal de la Blarine Betave, il cft cf 
cou:paroitre en perlonne par-devant le dit Tridunal, fiégcant à la Meye, cn Holl! 
Mardi, qui fera levingt- deur de Février 1903, à une heure après-midi, afin de Y® 
juger le profit witérieur du dit Défaut, hae 

TrÉODORUS-FRANCISCUS VAN.DE CAPELLEN, Cupitaine de haut-b 
Service Batave , eff averti, qu'en wertu d'un fecond Blandement Criminel, en cot. /, 
du premier Défaut , obtenu par U dvocat „Fiscal de la Marine Batave, #l eff cité poll 
paroitre en perfonne par-devant le dit Tribunal, filgeant à la Isye, en Holl 
Mardi, qui fera le vingt -deux de Février 1803, & ure heure après midi, afin de 9) 
fuger le profit uitéricur du dit Défaut, EE Eg 

EGIDIUS VAN BRAAM, Capitaine de haut-bord au Service Batave, ef @ 
gwen vertu d'un Second Mandement Criminel, en confëqrence du premier Deéfuut, | 
par U dvocat- Fiscal de la Marine Betave, il eft cité pour comparoftre eu perfoane pe 
want le dit. Tribuna!, fiégeant à la eye, ez: Hollande , Ze Murdt, gui fera le vingt | 
Fevrier 1803» à wne heure après-tiidi , afs de voir adjuger le profit ultérieur du dit” 

Le Libraire A. Loostes, à HaEnuEMs débite: IluconNis GROTII, 
Parallelon Rerumpublicarums; Liber tertius, de Moribus ingenioque Populorum, 
nienfium, Romanorum, Batavorum 5 publi d'après un Maurferit authentique avct Ö 
duion Hollandoife @ des Notes par Mr. J. DE MEERMAN, Scigneur de Dalet 
Vuren 3 Volume troifidme & dernier. Un Index gesséral paroitra dans peu de mois Ö 

lettera FOuvrage. i 

Par ordre de Sa Majeflé le Roi de Prufle, Conen, Frères & Comp. (/eur ral 
Cohen &- Comp. ayant ceflé par des arrangemens mutuels) avertiffent , an au 1. Ad 
chuin € jours fuivans, Fon payera, au Conptoir des Caiffers Beer & Love wi 
AMSTERDAM, les Obligations de PEmprunt, négocië pour le compte de Sa dite# 
en vro4. par les fus-dits Cohen & Comp. & fortiès par Lirage, fravair , N° zond 
N°“. 1801. à 2000. & N°. oor. à 2200. ever les Coupons des intércts y échus. É 
il fera payé au 1. Juin 1803. chez les dits Caifiers les Obligations N°.4oor.d sooo.” 
datdes du 1. Juin 1793. parcillement avec leurs Coupons d'intérêt Echirs. 

Par ordre de Sa Mlajeflé le Roi de Pruile, Conen, Frères & Comp. avertif® 
les 1ooo. Obligations , chacnne de f Tooo : — numérotées 1. à 1060. prolongdes à leur 
par ordre de Sa dite Mlaicflé en Van 1799. pour 8. années, avec röferve de pouvoir hj 
bourfer au 1. Puin 1303. moyennant vne denonciation de 3. mois d'avance , feront PI, 
dit 1. Juin 1803. & jours fuivans avec les Intérêts Echus alors, au Comptoir des / 
Beer & Loprwyxs dà AmsTeRDAM. Sont en même tems avertis les Porlf 
dites Obligations , qu’ancun Intérét ultérieur ne fera payé fur elles. 

IL, E, nr Leeuw & IL K. van LunrecxK, Courtiers, fe propofent de verd 
Mereredì 16. Mars 1803, à 4. heures prècifes de Paprès-midi, an Nes dans le Á 
Grond à AmsTERDAM, ane Partic ove Uente de Goco. Canafiree de Tahac de vi 
‚de la plus fue qualité, tant evibuiës cu aflortis, qui ont dé upportes ici dirclt 
Porto- Cavello, Zes Antéreflés peuvent les examiner les Lundi, Mardi @ Aers! 
8. & 9. Février 1803, comme aufli le jour de la Vente @ Ies précbdens. On peut ij 
informations ultérieures chez les fus-dits Courtiers, qui diflribudront aufì à teus 
tices de Ja Vente, 

_N. vaN NOORLE, H. P, Roos, P. Ber, A. VAN Noorre, A. J. wi 
& J. MessSCHAERT, Courtiers, Préftuteront à vendre, en publig G au plis /, 
dans ba Ville d' AMSTERDAM, an conweneement du zois de Mars prochain Cà et 
fixer ultérieurement ,) une partie d'environ cent -cinguaute- mille Livres de ou?” 
mérique , wouvellement arrivé & de la plus excellente qualité. Le Wounblon fz # 
pof dans les Magafins dits Engeland & Slokop, on les Tutércfës peuvent Pexanit', 
Panvier B le a. Février, ainf? que pendant zuelgues jours evant celui de la Vent! 
pris ce dernier. On peut cn atrendant fe proeurer des infornzations wltérieurs” 
dits Courtiers, où l'on pourra avoir auflì à teins les Notices de la Vente, 








arne er meen meer ee soe ee 


a LEYNR. par ABRauam Bru'ssté, Je Feurit: 


NUMERO XI 
OPPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 
d Publices à LEYDE, le 11. Février 1803. 
EXTR 


AIT Pune Lettre de CoNsTANTINOPLE du 27. Décembre, 1802. 
ON L ett de HOuweau beaucoup queftion dans le Public du retour en Europe a Eide 
f Des Brizannigues, qui font encore en Egypte. L'opinion, que eeen 
p Sette Contrée aura lieu dans peu, eft fondée d'abord fur AE ee gn 
kre he de neuf Transports Anglois dans le Port d' Alexandrie: sn en Et 
fade la Circonftance de Tarrivée A Conffantinople en ce moment ik bsten wiene 
Bnvove Mart, Ce Commandant en chef des Forces Britanniques à Pe Rois Rent 
ne en Un de fes Officiers avec une Lettre pour le Grand - Vifir, fe ie ene 
det ae Audience à POfficier Anglofs, En attendant qu on horn neuves. 
on vient &8 Mon, & la jufteffe du rapport qu'elle fert à accréditer, u Ban 
ion, a gp Ue terminde & de s'éclaircir encièrement. La Porte, après ite 
heu EA a Par- céder aux vives inftances de V'Envoyé de Rufie, aen libre Navi- 
Kion de 1 EXtenfion aux Efpagnols, aux Napolitains & aux AE mee 
trois N. Mer. Noire à certain point, La liberté, qui a été accor je 8 tie 
8 Ports Rrions, eft celle de frire entrer fes Navires dans la Mer - Noire; bn ho 

eige ky trafiquer, fans qu’encore Jes Ports Turcs leur foient ouverts, 

à Clé accord 


Rés po Mii C a vafte Emplre, en ouvrant à leurs Produ&tions 
Is an L'£fpagne, Naples & la République Batave, pour quê A ae a 
„ riffent pafter Onftantinople & participer à ce vouveau trafic, auquê ik : 
Orts gerne les Plus grandes facilités, ont garanti aux Navires : den. De 
vilto Pectifs tous Tes AVantages , dont y jouïffent tes Nations les plus favori ées. De 
28 nombreux vont donc flotter desormais fur la MZer- Noire , dont la Porte tenoit 
Ure fi étroitement fermée anx Peuples étrangers. L'Ambaffadenr Angloin, 
NEif efpéré un moment de laiffer fes Compatriotes feuls en poffeffion de fa 
ore expore, e°tion, ne fera pas témoin de la concarrence , à laquelle ils fe Oe 
on de qui S. Enfin il eft de fait, que Mylord Elgin a obtenu de fa Cour 5 Pp en 
bord Be fon Ambaflade; une Frégate , relächteicî paroît même devoir e pren 
© Mois prochain ‚ pour le ramener en.Angleterre. 
At ont ie le 17. Fanvier, 1303. Aujourd'hui les nd 
tinations ocschrées dans un Confiftoire-fecret. Le Pape ya d al gi rn 
zours tr or \Maites, que fes Prédéceffeurs avoient coûtume de faire ur Bn j lake 
Antoine Ts res. En conféquence, un Autrichien , un Prangois , an De f ’ se 
Cque de Pp 9dore de Colloredo, Archevéque d'O/mutz; Jean - Bapzifte de e id, en 
ACs les pr Piss & Didace - Grégoire Cadello „ Archevéque de En 6 en 
Mirement ‘Miers comme: Cardinaux,_ Enfuite la même Dignité A été heee ed hel 
A font % Yoccafion du Concordat evee la, France, à trois autres, rélats ae 
Reymong fet besch, Archevêgue de Lyon, Oncle du. Premier -Conful 5 en He 
ien. Olsgelin, Archevêque de Tours; & Erienne-llubert GT js Bd 
Wer fon per Ustrième: Cardinal; que le Pape sccorde à FEglite rangoi, f: 
br ie abliflement, a été réfervé in petto. Un des Patriciens de Fénife aulii, con 
'E8rége en Vantiqne afage & en mémoire de Velettion du Pontife en Ee de 
‚ Eine Sacré Cillége s C'eft Pierre- Anroime Zozzy, Archevêque e d EN EA 
\ublië en Aerticiper les Nationaux à la promotion de tent d'Errangers, IC Seleen èr Á 
Voient be me tems la momination an Cerdinslat de trois de fes ae EEA 
Locarely; réfervés in petto lors du Confiftoire du 23. Février 1801 ‚ de A Eh 
Drononcée Védque de Spoterzo; Jean Caffigtioni, & Charles Erskine, Dans eee Aen jon, 
‘ur les nou Par Sa Sainterd dans je Confiftoire de ce jour, Elle a témoigné fa Een 
u Prem \Veaux fuceês de ia Religion Catholigne èn France, les attribuant après Dreu 
7 -Conful, & manifeftant à ce Magiltrat toute fa reconnoiffance, 








































SUITE de PExTrRaAit des Nouvelles-de Bamrs Eee hl 16. Pfuviófe 5-8 
s Le Fournal oficiel vient de publier, en Frangofs d'abord, enfuite en Lak 
cours, adreflé par le Pape al Sacrd- Collège à l'occafion’ de la proclamatiof 
Baux, à laquelle le nouveaù Clergé Frangoîs vient d'avoir une part fi grandes 
vèque de Paris, dânfi ‘que celui de; Raps , qul fe. trouvoit chez fon Frère 
Con/ul, après avoir recu. du Prince Suflinianit, Garde- Noble de Sa Sainzett 
tres de leur-nomination. au Cardirralat,:fe font préfendés.chacun à PAudience tf 
Conful pour lui en faire hommage, Ce Chef-Magiftrat leur a permis aufli -tôf 
te Signe de leur nouvelle Diguité „qui leur. awolt été remis par le porteur de 
de la Cour de Rome. Les Barrettes feront apportées par le Prélat Doria, quf 
Père a choifi pour- Envoyé-Apoffoligue , &-qni doit être parti de Rome dix à &$ 
après le Prince Sliniani,, On croit» que. de Cardinal Franpois, réfervé IVE 
PAbbé Bernier , acsellemens, Evéque d'Or/égus, ” , ;- ene, Ve 
SUITE du RAPPORT, fait eu: PREMIER SCON SUE Har le Colonel SRA 
: Les deuz-pésfonnages les plus infuens‘tujpard’krui auprès du. Pacha du, Calf 
Leti & Mabarouki ;-ils.déreftent également la Eraaca,& fonten guerre auverc.® 
On croit généralement, que Ro/efzi a. trahi la caufd des Beys, & qu'il eft maintena! 
Osmanli» Cependant ect Homine affucieux f& ménàge. la faveur des Mameloukss 
Vainqueuts: IÌ fait dans c& moment avec le Pacha ur: Commerce’ de Sáfran.& de. Gh 
en peu de tems * augmenté fa fortune de plufieurs Millions. Sherif - Affendi, aval 
part, a été mommeé- Pacha de Fedda, & remplacé par Najar- Effemdi, qui eit en MN 
Fe rendre au Caire:- 1 a refufé fon Pachalie, & compte s'en. retourner à Conf 
après avoir éré em pétérinage à la. Mecgäe. Muhammed Pacha du Caine „ eft un. E3G 
Georgie, éevé dens la Maifog du; Capitan* Pachas à qui il eft enctièrement dévoué #18 ij 
coup du cara&ère.de fon Maître. Le Cheik el- Sadat, malgré tes vexations qu’il.4 
après le départ du Général Bonaparte „ m'a fait prier de lui envoyer: le Citoyen J 
qui il a protefté le plus grand attachement & fa Perfonne du Pd led te Leg 
ce grand Homme em Egypte, m'a-t-ildit, n?a été: marqué que par des ‘bienfaif 
5, Patrie me doit ‘s'en reflouvenir qu'en le béniffant; il étoit jufte &: bon.” j’âi ve 
CHéiks d'rfsabers tous fe plaignent des: Qonanlis. Le Mutefib ou Chef de la Polic% 
res cieft:Zoulf -Kekiar-, ancien Inteadant du. Premier--Gonfal * Ee 
z Fai recu:uge Députatian des Moines du Mont - Sinai; que peor ded recomi 
Pachâs j'ai écrit. A. leussSupgrieur, pour laffurer de la,bienveillance & dela pro? 
Breinier-Conful. Les Moines de la Propagande au Caire, que j'ai remis fous la @ 
Nationale dont ils jouïffoient avant Ja Guerre, ont célébré un Officg folemnel & GE 
Te- Deum en ations de gr&ces pour-in. profpérité du Premier -Confut: ‘J'ai amie 8 Â 
rémonie „ à faquclle étoient accourus tous les Chrériens di Caire; Paralferé ks Fn 
Propagande-; qu"ils rentreroieat-dans la jouïffence de toueleuúrs anciens Privilèges:B 
de mon départ de cette Vilte. j'ai vu- encore le- Pacha ;.je lui ai recommandé veus.le® 
généralement „ainfi. que les Zurcs gul, pendant le féjour de l'Armée Fraycoife € 
Avoient en des relations-avac: ette ; il m’a non-feulement promis de les tefpedters{ 


had Same” Mk 


mie de les traiter avec bonté. E 
‚… Le ix, Brümaire C3. Novertibre , } je fuis parti du Gaire danenne Kanpe du Pa 
me rendre à Damiette: Ee- Pacha me fit escorter jusqu'à Beulak avec les mêmes: WE 
quc le jour de mon-arrivée. Favois écrit au Capitaine Gourdin de fe-rendre à Der 
Ja Frégate, afin de- paffer en Syrie. Ee 14, je m'arrêtai. quelques momens à S47@ 
enfuite à Manfoura., od je vis le-Commandant. de. la Ville & le Cheik, Eeid- Mui x 
Ghenaoni „qui Vinrent me vifiter, ainfi que tous les autses Cheiks ;“je eur parlai dânsg 
termes qu’aux autres différents Cheiks de FEgypte , & j'en. recus les niêmes.protcttát 
tachement: Ea Tour de Mun/fouracttdétruite.. Be mêmefóir-jarrivai à Damterte = B 
dis le lendemain chez Afmed - Pacha - Ifchil , oréature-du-Grand „Fifir ; il me randiof 
mênre jour , &ils’eft parfaitement conduit ave moi pendant tout-men.féjour dans ce 
… Le 16, je fis vifiter-le Fort de-Lesbé & les Tours du: Bogaz: On-n'a pas cof 
travaux du Fort qureftf em mauvais états-les Tours dw Bogaz font bien, entretenuês.# 
Garnifon,de 200. Hommes. dans le Fort & dansles Tours. Le 17, je rerus la vild 
de Haflan-Foubar; fon infirence-{ar Tes Habitans du Lac Mfen/ald eft toujours Ih @ 
18, Je paffri à Stnenil, OÙ je vis.le Cheik Zbrabim-el-Behloul, celui qui fe condi} 
torsque Jes. Francois fòus Fes ordres dtp Général: Jia „ fitsent pris &- cernés: D44 
Eonfal avoït'exemtéfon Vilfage de voùtes Contributions. "” a - 1 
… Fai vu-> Damiette tous Tes Cheiks, & notammene Aly Khaftki, que: Te Pré 
frl avoterevérrd'hne Peliffe: IÌ jouït d'un très- grand crédit, & confenve: beanc® 
ehieinenx pour ln France. Hexitfe à Damierte deur Ebrértens, qui oor wa vrai d 
zah peevent BOBs ern. Fore. wtiles.s ce Lent, Mrs, Bazile: Ussont de lincciligencemf 


TEs. ; 
mergansiierabre ‚ X jouïfent d'une erts- grande conïdérarion. En Baypte , Chet, 
» Ulema , Peuple, tout ainic a s’eutresenir du Premier-Conful, tous font des 
n bonheur: Toutes les Nouvelles , qui le cOnCCInent, fe répandent d’.llevan- 
e neg AUX Pyramides, aux Grander-Cutardêies, avec une rapidid gtonnante.”” 
Mmédintemend Ci4. Novembre, ) la Frégate arriva au Bogez de Damiettes & je par- 
fezar Pacha Ì Pour dere „où je fus remdu le 25: du: mois. Le 29. au matin, Henvoyat 
dois, é que ge Citoyens Jauvert & Lagrange, avec une Letere, dans laquelle je luk: 
tions de dn Ed Paix cunt conclue entre le France & la Porte . on alloit rétablir les rc- 
var le Pieterson fur te pied où elites éroient avant la Guerre, & gue j'etois chargé 
éerir, Pil dro; -onfiel de conférer avec lui Cur cet objet: À je ie Ro de me répondre 
)veus Ae it dans d tutenttor. de s'entretenir avec mol. Quelques les. 
"_avoit die Ss Lagrange furent de retour. Djezar les awoit recus affez froie ement: u 
dalement.. > Que je houvois me rendre auprès de luis nrais- H n?avoit voulu répoudre que 


Ul- même 


„Ce 2 


d Our le monde m’avoit confeillé de ne point Ie voir fans une aflurance éerite 
Ere, je me ass malgré ces avis timides & le refus obftiné qu'il fit de me répondre par 
de la et à me rendre à Pinttant même à Zere, Je desecendis chez le Commitlair 
N arrivée one des Sept. lfles. Un moment après, Ie Droyman du Pacha, informé de 
tement B A me prendre poar me conduire chez Djezar, qui me regut dans un AP 
e lui un Pp; CLO feul, < où il ny avoiet pour tous Meubles qu’ ud tepts. Il avoir à cô- 
5 hele: à quatre coups, une Carabine à vent, un Sabre & une Hache. Après 
Orsquc Ea wonvenlesde ma fante-, il me demanda, “* fi j'étois bien perfuadé, que „ 
Ne: °° Ma ré Sn & notre fia éroit fonnée dans Ie ciel, rien. ne pouvort changer notre deftie 
Btems dans Ponte fut, que je croyois , comme lui, auw Fätalisme. u continua à parier 
WF un omme glt, & je vis, qu'il atfecoit une extrème Gmplicité „ qu’ik vouloit pafter 
da dit que D + Cfprit > &, qui plus ett, pour Homme jute. Il me répéta plufieurs fois: 
: En ett barbares il n'eft que jutte & févère. Pricz le Premier -Confùl 
bae ou un ns he pas m'envoyer pour Commiffaire des Relations- Commerciales un bore 
is dans cet ej parce que l'on ne manqueroit pas de dire, que c eft Djezar qui l'a 
€, que vous enverre n moment après, il me dit encore: “+ Je défire ‚ que le Conn 
C9 Brats, cet Asir s- Ctablitfe à Seide: Outre que ce Port eft te plus commergant de 
Tancois, & vos Ren, ne feroit pas ngcetfaire icis j'y ferai moi- même le Commitläire 
| p Ompatriotes y recevront l’accueil le plus amical:. Feftime beaucoup 
8 Huse ted eft petit de- Corps, mais c'ett te plus grand des Hommes; auli 
t avois dit q regrette beaucoup au Caire, & qu’on I'y voudroit avoir encore. 
Adit: ce Scave telques mots fur la Paix entre la France & la Sublime- Porte, & il me ré- 
vans Vous, pourquoi je vous recois, & que j'ai du plaifir à vous voir ? C'ett 
Venez fans Firmaa: Je ne fais aucun cas des ordres du Divan, & j'ai le 
„Epris pour fón Zifir borgne. On dic: Djézar eft un Bosnien , un Homme 
Eecherche, y Omme eruel; mais-, en attendant, je n'ai befoin, de perfonnce, & l'on me 
force de El fis né pauvre; mon Pére ne m’à Iégué que fon courage: Je me fuis élevé &: 
Peut - ere oude mais cela ne me donne point d'orgueit, car tout finit „ & aujourd'hui 
Ennemis C “demain Djezar lui-même finira „non qu’”il foit vieux, comme le difent fes 
Lenelouks Us ce moment il fe mit à faire le maniement des armes à la manière des 
Ordonne, Let qu'il exécuta avec beaneoup d'agileté ,) mais parce que Dieu laura ainfi- 
Es Rois de fen oi de France, qui Eroit puitTant, a péri: Nabuchodanofor, le plus grand 
‚Meme tenrc ARE fut tué par un moucheron, &c. ”” Il me débita d'autres fentences: 
le pr En me parla enfuite des motifs, qui l'avoient décidé à Faire la guerre à l'Ar= 
dn On discours » on remarquoit aifément, qu'il défiroit fe gaeenE 
ï denia n ‚ & qu'il redoutoit fon courroux. Voiei PApologue-, dónt Jk 
EP > me die teer les raifons, qui l'avoient porté à la: réfiftance. <* Un: Esclava- 
Epe dâns un „Après un long voyage où il avoit fouftert tous les genres dé privations 
Wieufe, « Ad cannes à fucre; il sy arrête , fe-repaît de cetre liqueur dé- 
e DEUS, qui fe fe as SOE ce Champ: Ur moment après, ‚pafent deur 
0 vil Venparte. 1 Bend ld lut dit: Sulamalee (le fatut foit avec toi. }- 
de UL demande Bousaer d ponc Ae Noir: Te fecond Voyageur s’apprache de lui „ 
mantes raifons Doreen Á ponda auMì mal à- un propos plein de bonté; J'avois 
vaa on accofté, fe feroit EL ER hee fi ma: réponfe cût été ámicale, cer Ïtomme: 
PAne , &auroit chercl pj auprès de moi ; ilauroit partagé ma nourriture , Fauroit erou- 
Siteherche aenavoirla proprigtéexelnAve. °” CLaFinl'Ord: poehain.) 
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$ Nouveltg, a ïo, Février.. Aux: diverfes particulnrités, que nous avons extraites 
Ant encore 3 il vONDRES jusqu'au a8, Yanvier Cles dâtes plus récentes nous mans 
EDC À stinfiire OS telle qu'à ajourer-les particulericés du Jugement, qui a com 
e contre: ie Cotozel Despard:. Ctief „ ain que: 
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gomme Coupubles de IEute -'Pribifur, Les details.-que nous avens donnés 

‚première découverte de cetteaflaire , font un motif de plus pour inflruire nos Leef 
Procédure réglée, À laquelle certeCautteecitbre vient &'erre foumite par lg Gouvé 
- ss Suivant les Loix Augloifes, les Accufés ne peuvent ete jugés, c'eft -A-dire rd 
‚des charges & la verification de leur reali ge peuvent crre prouonedes que par dé } 
établis. & fiégeant dans les formes utiekes: Mais Paccufacion de Laute -‘Frahifon et den 
‚que le Roi a le droit de.nammer unc Conuuiflion de fuges, devant lesquels l'intt®5, 
Procès, à faguelle ils préfident, fe Fait alors, & non devant Jes Fribunaux ordinaif® 
Commiffion , que le Roi a nommée en cette oecaiion, eit comporte du Cler de Juits 
Etlenborough, & des Grands- Juges Thompfon, Sir Siman Le Dluue,.& Sir lan ‚n 
Les Jurés font au nombre de 24, tous Citoyens très -qualifiës: A la td.e Von voicie ls 
Leslie, comme Préfident, Lord Craaley , Lord Hittiam Rufiel, Juha Lord reist 
1’Hon. Chapel Norton; les Chevaliers-Baronnets Mark Parfuns, Jobn Fredericks k 







Glynns Sir Thomas Turton, Sit Robert Burnet &e, Le nom feul de Kuffel parmi op 
prouve, que les Amis de la Liberté Brivauntgde n'ont pas à fe plaindre de la compofl 
Tableau ( Pannel.) Kord Ltlenborough ût F'ouverture de Ïà Séance , tenud le oo, de € 5 
A I'Hotel des Nowvelles- Sefions dans Soushwark , par un Discours, contenant, d'un ck 
fpécification des Délies , d'autre part, les Loix ou Ades du Parlement, d'après lesâ} 
Faits font conftitués comme Delits, & qui par conféquent tont applicables à la cauft 
Deélits étoient compris fous deux Chefs; 10. Haute - Trahifon proprementdite; 2e. L 
jefté & Trahifon an fecond chef. Du premier genre étoient des pratiques, tendant àn 
«en danger la Perfonne & Ile Gouvernement du Roi: Au fecond appartenoient des PIT 
pour débaucher des perfonnes au Service Militaire de terre ou de mer, & pour CO} 
deur fideélitd; la prettacion exigée de Sermens fecrets & illicices &e. Mvlord Ellin 
rappella enfuite, que de pareils Deélies, qui dans les tems les plus rceulés avoient ct 
des comme de vrais Crimes-d’Etar, avoient dû l’'étre encore davantage dans cC$ kr 
tems, à raifon de circonftances & d'événemens, qu’il toit très- peu néceffaire de zé. 
De - là il prit occafton de faire fentir aux Jurés, que des actes préparatoires, fans €, 
actuele, devoient, dans l'occurrence prefente, auf peu éehapper à leur animadverf"1 
1e Crime pouffé à fon dernier période. II s’étendit beaucoup fur ce fuict, en ajoutd” 
me telle latitude éroit d'autant, plus dans la fphêre de leurs devoirs, qu’ils ne formol, 
le premier Jury, dont le devóir eft de prononcer, s’'il y a dans les informations pré. 
res matière fuflifante , pour admettre PAccufation, fans décider encore, s'il y a 
mens-& preuves fuffifantes pour condemner; ce qu: eft de la compétence du fecond Ji 
MESSIEURS dE ce GRAND-JURY (e'eft ainfi, à-peu-pres, que Lord ruf 
termina fon Adreffe,) en confidérant à qui je parle, je crains d'avoir trop pris dE 
tems. J'ai tâchd, autant que j'ai pn, de développer à vos veux la nature de 7 
tion , létenduë des preuves que veus pouvez exiger pour Vadmettre, la nature 
lité de ces preuves; &- j'ai voulu vous mettre à même d'en apprécier la valeur 
ainä que d'en tirer telles conelufions , que la raifon & la juftice vous digteront: 
lez A-préfent remplir vorre devair , en examinant à fond les preuves préparatoifë; 
Caufe, qui aitete intimément les ineérêts de la Société Civile, la vie & 1’hofl, 
Accufés. Je ne doute point, que Île réfultat de vos recherches & de vos détibers”, 
foie aut facisfaifant pour Ie Publie qu'il fera convenabte à la juftice , que vOrg 
aux Perfonnes, à l'égard desquelles vous êtes appellés à vous acquitter aujour ’9 
des plus facrés devoirs. *® PE 
… Après ce Discours, le Graad - Jurr fe retira immédiatement. L'examen des P 
Jes delibérations durèrentjusqu’à un quartaprès 8. heures du foir. Alorsilrentra, & de 
que dans Ja Jerisprudence dngatoife Ven nomme u Erve Bill; c?eft-à-dire; qu'il d 
avoir dien à deeufation, feavoir contre treize des Perfonnes nommees dans v/d 
A la tête de la Lifte fe trouvent Edoverd- Marcus Despard & Thomas Dreughione 4 
au Tribunal & informés de Fiffuë de ce Jugement préalable, le Calanel Desparig 
pour fes Deéfenfeurs le Sergeant-ès- Loix Def! C Jurisconfulte déjà célèbre par la der, 
Ceufes femblables.) &-1'Avocat Gurney; choix, que la Commiflion «pprouva. es 
Accufés furent informés, que le 5. Février ils feroient rappellés devant elle; & ij 
jours après, Îe Frgement euroit lieu, tandis que davs Vintervalle ils peuvoient fe PS 
Défenfeure. U v avoit quinze Acenfés compris dans PZudiëment: il en eft deux pe; 
vent, qui ne font pas Encore comDrÍS dans Vinftru&ion définitive. Vinet- un Tél 
Ere ekaminge fous ferment par le Graud- Fury. — Ta foule pour affifter à cet A&€ f, 
de Ja Juftiee Nationale „guoigue implement prépararoîre , étoit innombrable. Avatt 
res du matin toutes les evennës éedBent ehitruces de monde: Et de nombreux Offici 
tice furent emplovés pour maintenir Vordre & la tranquillitg. * ad 
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